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La Province des États-Unis recommande à nos prières fraternelles notre cher 

frère Frank Anthony (Paco) GOMES  de la Communauté marianiste de 

Cupertino, Californie, USA, décédé au service de la Bienheureuse Vierge Marie 

le 13 mars 2024, à Cupertino, à l'âge de 83 ans, dont 64 ans de profession 

religieuse.  

 

Connu affectueusement sous le nom de frère « Paco », frère Frank a eu une 

mission orientée vers enseignement pendant plus de 30 ans à Hawaï, son pays 

d'origine, et au Mexique. Il a également consacré une grande partie de son 

énergie à la promotion de la culture hispanique dans les écoles où il a travaillé 

et dans les organisations de soutien à la communauté hispanique. À la mort de 

sa mère,  frère Frank est aussi devenu, pendant de nombreuses années, la 

principale personne à s'occuper de son frère Johnny, qui était né trisomique. 

 



Frank Anthony Gomes nait le 26 août 1940 à Makawao, Maui, Hawaíi. Il est le 

deuxième des trois fils de la famille de Frank Jr. et Lucy (De Rego) Gomes. 

Baptisé à l'église Saint-Joseph de Makawao, il fréquente l'école primaire de la 

paroisse, dont il sera diplômé en 1954. Frank rencontre les Marianistes pour la 

première fois alors qu'il est élève au lycée St. Anthony. Il restera toute sa vie fier 

d’être un ancien élève , et très engagé, du seul lycée catholique de Maui. 

 

Frank entre dans la Société de Marie en août 1958 au noviciat de Santa Cruz, 

en Californie. Il y prononce ses premiers vœux un an plus tard. Il rejoint alors le 

scolasticat de Maryhurst à Kirkwood, dans le Missouri, pour commencer ses 

études universitaires. Il retourne à Hawaï en 1960 pour suivre les cours du 

« Chaminade College » (aujourd'hui Université) à Honolulu. Il y obtiendra une 

licence de sciences en 1963. 

 

Frère Frank commence à enseigner au lycée St. Louis d'Honolulu en 1963. Il y 

restera pendant 13 ans. Puis Il rejoint le corps enseignant de son lycée de 

jeunesse, la « St. Anthony High School » à Maui, pour les dix années suivantes. 

Au cours de ces affectations, il enseigne la religion, l'espagnol et la conduite 

automobile, influençant ainsi de nombreux jeunes. Malgré cela, il écrira, à 

l'occasion de son jubilé de 50 ans de vie religieuse, qu'il ne considérait pas 

l'enseignement au lycée comme le cœur de sa vocation. 

 

Une affectation va marquer de manière particulière la vie du frère Frank : les 

années, entre 1987 et1993, qu'il passe dans la ville mexicaine d'Apaseo el 

Grande, à Guanajuato, au « Colegio Carlos Navarro ». « C'est parmi ces 

personnes bienveillantes que j'ai appris à vivre la vie religieuse et à la partager 

avec ceux que je côtoyais, écrit-il. C'est là que j'ai trouvé le Christ marchant parmi 

les pauvres. Le Christ vit au Mexique ». Bien qu'il ait quitté ce ministère à 

contrecœur en 1993, il restera, pour le reste de sa vie, « en quête du peuple de 

Dieu qui prie en espagnol ». 

 

Ce désir va conduire le frère Frank à la Paroisse St. Maria Goretti de San José, 

en Californie. Il y est directeur de la pastorale hispanique. Avec un groupe de 

bénévoles de la paroisse, "el padrecito Paco" fait du porte-à-porte pour rendre 

visite à quelque 500 familles dans le quartier défavorisé de « Tami Lee Drive » 

et de « Santee », dès 1993. Les bénévoles sont parfois intimidés par des coups 

de feu tirés par des gangs rivaux, mais leur présence priante permet d'apporter 

un peu de paix dans le quartier. Ensemble, ils créent la mission de « Santee », 



offrant des services de soutien et répondant aux besoins sacramentels de 

centaines d'immigrés mexicains et vietnamiens qui vivent dans le quartier. 

 

En 1996, le frère Franck rentre dans son Hawaï bien-aimé et assume des rôles 

de responsable de la pastorale hispanique de deux paroisses - St. John the 

Baptist à Honolulu et Christ the King à Kahului. Il quitte le travail paroissial en 

1999. Au cours des années suivantes, le frère Frank travaille dans des ministères 

axés sur les besoins des communautés hispanophones d'Honolulu. Saisissant 

l'occasion de faire un « travail créatif dans le ministère hispanique », il enseigne 

l'espagnol, l'anglais « langue étrangère » dans des classes d'éducation pour 

adultes. Parallèlement, il rejoint l’aumônerie des prisons, tout cela en relation 

avec les efforts de sensibilisation de l'université Chaminade et de l'école 

communautaire McKinley pour adultes. 

 

À la mort de sa mère en 2003, Frère Frank entame alors une nouvelle phase de 

son ministère en devenant l'aidant principal de son jeune frère Johnny. Frère 

Frank savait qu'il bénéficiait d'un excellent modèle : « Regarder ma mère 

s'occuper quotidiennement de lui [Johnny] m'a appris que l'amour et le service 

ne font qu'un, écrit-il en 2008. La présence de Johnny dans la famille nous a 

rendus plus tolérants à l'égard des personnes différentes. J'attribue ma vocation 

à Johnny. Il a toujours été une source d'inspiration. Sa foi est forte et je sais qu'il 

prie quotidiennement pour moi. Avec lui, j'ai appris ce qu'est la générosité ». 

 

Le père Roland Bunda, marianiste, se souvient avec émotion des années qu'il a 

passées à travailler avec le frère Paco à l'école et à la paroisse Saint-Antoine de 

Maui, de 2007 à 2021. Le père Roland a eu de nombreuses occasions de 

constater le « grand amour du frère Frank pour l'école et la paroisse ». 

Cependant, plus encore que cet investissement sur son ministère, « ce qui m'a 

impressionné chez Paco, c'est l'amour et l'attention qu'il portait à son jeune frère 

Johnny, dit le père Roland. Il s'est toujours occupé de lui comme un parent 

aimant, toujours là pour aider et accompagner Johnny. Le décès de son frère l'a 

bouleversé ; il faisait souvent mémoire de Johnny et de sa vie ». 

 

Le père Ted Ley, marianiste, a rencontré le Frère Frank alors qu'ils étaient tous 

deux novices à Santa Cruz. Ils ont travaillé et étudié ensemble dans plusieurs 

endroits au fil des ans. Le père Ted se souvient du Frère Paco en particulier pour 

sa symbiose et son affection pour la culture espagnole. « Une fois, à Honolulu, 

il a parrainé des concerts sur le campus, de groupes folkloriques espagnols, 



 

appelés « La Tuna »,  formés de jeunes venant de telle ou telle université 

d’Espagne, raconte le Père Ted. L'année dernière, à Cupertino, il a fait preuve 

de la même initiative en organisant des activités culturelles pour les frères ». Il 

se souvient également de l'épanouissement de capacités créatives pour la 

direction d’établissements scolaires chez le frère Frank lorsqu'il est devenu 

directeur du « Colegio Carlos Navarro » à Apaseo el Grande, Guanajuato, au 

Mexique. « L'école était connue localement pour ses événements culturels et 

son esprit de famille, continue le père Ted. Des années après le départ des 

marianistes, Frankie a pu visiter l'école et renouer de nombreuses amitiés ». 

 

Le père Ted a également admiré l'amour fraternel dont le frère Frank a fait preuve 

en tant qu'aide-soignant pendant de nombreuses années. « Sa générosité s'est 

manifestée tout au long du chemin dans les soins héroïques prodigués à son 

frère Johnny ». Et pour honorer une vie de service qui a commencé à Hawaï, le 

père Ted déclare : « Il est tout à fait approprié que ses restes soient enterrés à 

Diamond Head, à Hawaï, avec tant de nos Frères de la feue Province du 

Pacifique ». 

 

Qu'il repose en paix. 
  

 


